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Par Tinhinène Khouchi

L
e choix du thème de cette
année n’est pas le fruit du
hasard quand on sait que
la pollution plastique

concerne le monde entier, affec-
tant l’environnement, notamment
la faune marine, et menace la
santé humaine et animale.
Célébrant la Journée mondiale
de l’environnement, la ministre
de l’Environnement, Fatma-
Zohra Zerouati a fait état à Alger
de l’élaboration en cours de
textes réglementaires pour
mettre en place un système
«éco-collecte» collecte écolo-
gique permettant de créer un
environnement favorable aux
petites entreprises pour la récu-
pération et le recyclage du plas-
tique. La ministre a fait savoir
que l’Algérie consomme annuel-
lement 5,5 milliards de sacs en
plastique, et que la consomma-
tion mondiale annuelle est esti-
mée à 500 milliards. Par ailleurs,
la ministre a indiqué que plus de
2 000 décharges sauvages ont
été éliminées durant les dix der-
nières années, ce qui prouve l’ef-
ficacité du plan adopté par
l’Algérie pour la dépollution, évo-
quant des rencontres pério-
diques à l’avenir pour accompa-
gner les producteurs dans ce
domaine. Evoquant une ren-
contre à venir avec les délégués,
producteurs et distributeurs de la
matière première pour entrer en
contact avec le plus grand
nombre d’intervenants et les
intégrer dans le volet organisa-
tionnel, Zerouati a annoncé en
outre des incitations fiscales
pour encourager les jeunes à tra-
vailler dans le domaine du recy-
clage du plastique. La ministre a
mis l’accent sur la nécessité
d’éradiquer définitivement les
sachets en plastique, notam-
ment les sachets noirs qui sont
nuisibles à la santé du consom-
mateur et à l’environnement. A
cet égard, elle a préconisé le
remplacement de ces sachets

noirs par d’autres sachets
conformes aux standards inter-
nationaux. Adhérant à l’idée de
changer le comportement du
consommateur en encourageant
l’achat des produits de consom-
mation dans 
«le couffin», Zerouati a annoncé
la distribution aujourd’hui «6
juin» de 10 000 couffins de fabri-
cation artisanale au niveau des
wilayas du pays, à commencer
par Alger, et ce, au marché de
Bab El Oued, en présence d’ar-
tistes et de parlementaires, ajou-
tant que cette même idée sera

concrétisée dans d’autres
wilayas. Pour ce qui est du
domaine des énergies renouve-
lables et du débat autour de la
transition et de la sécurité éner-
gétiques pour s’orienter vers les
énergies propres, la ministre a
affirmé que l’Algérie est engagée
à produire 27 % des énergies
renouvelables en 2030 précisant
qu’une convention sera signée
entre son département et le
ministère de l’Intérieur pour un
accompagnement effectif des
collectivités locales en matière
de concrétisation du projet des

énergies renouvelables sur l’en-
semble des établissements rele-
vant des collectivités locales. 

L’ONU : «bannissez
les produits en plas-

tique à usage unique» 
Le Secrétaire général de

l’ONU, Antonio Guterres, a appe-
lé dans un message la commu-
nauté internationale à vaincre la
pollution liée aux plastiques et à
bannir les produits en plastique à
usage unique qui sont respon-
sables de la pollution des

océans indiquant sur le site web
de l’Organisation que «notre
monde est envahi par les
déchets plastiques nocifs. Si la
tendance actuelle continue, il y
aura en 2050 plus de plastique
que de poissons dans les
océans. Le message est simple :
bannissez les produits en plas-
tique à usage unique». 

Au moins 8 millions 
de tonnes de plastique

finissent 
dans les océans

Selon l’ONU, chaque année,
au moins 8 millions de tonnes de
plastique finissent dans les
océans, l’équivalent d’un camion
à ordures complet chaque minu-
te, causant la mort d’un million
d’oiseaux de mer et de 100 000
mammifères marins. Selon la
même source, le monde utilise
500 milliards de sacs en plas-
tique chaque année et 50% du
plastique que nous utilisons est
à usage unique ou jetable. «Les
bouteilles en plastique sont aussi
un gros problème puisque que
nous consommons 1 million de
bouteilles en plastique chaque
minute. Le plastique représente
10% de tous les déchets que
nous produisons», a fait savoir
l’Organisation. Pour le bien de la
planète, l’ONU estime qu’il «est
temps de repenser notre utilisa-
tion du plastique et de renoncer
au plastique jetable». T. K.

Une consommation de 5,5 milliards d'unités par an 
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Alerte à la pollution plastique en Algérie

La Fondation algéro-américai-
ne pour la culture, l’éduca-

tion, la science et la technologie
(AAF-CEST), organise du 8 au 19
juillet une université d’été à Alger
et Batna à destination des docto-
rants de l’ensemble du territoire
national, a-t-on appris mardi
auprès de son président, le pro-

fesseur Taha Merghoub. La «AAF
Summer University 2018» se
tiendra successivement du 8 au
14 juillet à Alger et du 15 au 19
juillet à Batna. Elle sera centrée
su r p lus ieu rs thémat iques
variées telles que les réseaux
intelligents, la biologie, la bio-
technologie, la cancérologie et le

génie civil. L’évènement se tien-
dra avec le soutien du ministère
de l’Enseignement supérieur et
de la Recherche scientifique et
de la Direction générale de la
recherche scientifique et du
développement technologique et
sera également organisé en col-
laboration avec l’université des

Sciences et de la technologie
Houari-Boumediene (USTHB) à
Alger et l’Université Mustapha-
Benboulaïd (Batna2) à Batna. Le
professeur Merghoub, égale-
ment membre associé au labora-
toire Memorial Sloan Kettering
Cancer Center aux Etats Unis,
souligne que la «AAF Summer
University 2018» a pour objectif
de partager l’expérience et l’ex-
pertise scientifique acquise à
l’étranger avec la communauté
scientifique en Algérie. Il s’agit
aussi d’établir un lien entre les
étudiants en Algérie et la com-
munauté scientifique algérienne
basée en Algérie et à l’étranger
et de développer un réseau entre
ces professionnels. Cette
démarche inclusive vise égale-
ment à promouvoir la future
génération de scientifiques algé-
riens, à créer des opportunités
de collaboration et aussi à déve-
lopper les possibilités d’accueil à
l’étranger en construisant des
ponts réels, basés sur des
actions concrètes, explique ce
scientifique algérien qui dirige à
New York une banque de don-
nées du service de mélanome et
d’immunothérapie.

Safy T.

Fondation algéro-américaine 
AAF-CEST organise en juillet une université d'été en Algérie  

Plus de 2 100 affaires ont été
traitées et 750 individus ont

été arrêtés par les unités du
Groupement territorial de la
Gendarmerie nationale d’Alger,
dans le cadre de son action dans
le domaine de la Police judiciaire,
durant les quatre premiers mois
de 2018, pour  divers crimes liés
à l’atteinte aux personnes et aux
biens notamment pour vol,
coups et blessures volontaires,
faux et atteinte à l’économie
nationale, a-t-on appris mardi
auprès de la chef de la cellule de
communication et des relations
publiques de ce corps de sécuri-
té. «Les unités du Groupement
territorial de la Gendarmerie
nationale d’Alger ont enregistré,

dans le domaine de la Police judi-
ciaire, durant les quatre premiers
mois de l’année 2018 à Alger, 2
122 affaires pour divers crimes
dont 1 229 crimes d’atteinte aux
biens et 794 affaires d’atteinte aux
personnes, outre 53 crimes liés à
la famille et aux mœurs», a décla-
ré à l’APS le lieutenant Souad
Ounis. Il s’agit également de 7
affaires liées à la sécurité et
l’ordre publics, précise-t-on.
Dans le cadre de la lutte contre la
drogue, il a été procédé à la sai-
sie de 6 kg et 64 grammes de kif
traité et 243 grammes de cocaï-
ne, en sus de 4 383 comprimés
psychotropes. Outre le démantè-
lement de plusieurs réseaux, à
Alger, pour escroquerie, faux et

usage de faux en écritures admi-
nistratives, trafic de drogue et de
psychotropes, cambriolage et
agressions contre des citoyens,
ces unités ont traité lors de la
même période, trois affaires
d’homicide, dont les mis en
cause ont été arrêtés et mis en
prison. Aussi, les mêmes ser-
vices ont démantelé un réseau
composé de 18 individus impli-
qués dans le vol de 875 quintaux
de ronds à béton, outre la saisie
de produits alimentaires
impropres à la consommation et
de 8 quintaux d’abats congelés
de dinde destinés à la consom-
mation, le certificat médical du
vétérinaire et le registre du com-
merce étant manquants. Les élé-

ments de la Gendarmerie natio-
nale ont saisi, en outre, 3 950 kg
de fromage. Quant à l’identifica-
tion des personnes et des véhi-
cules, le lieutenant Ounis a indi-
qué que les unités relevant du
groupement territorial de la
Gendarmerie nationale ont pro-
cédé, lors des quatre premiers
mois de 2018, à l’identification de
192 005 individus et 69 536 véhi-
cules, ce qui a permis l’arresta-
tion de 434 individus recherchés
et la restitution de 22 véhicules.
Dans le cadre de la lutte contre la
migration clandestine, 42
migrants clandestins de diffé-
rentes nationalités ont été arrêtés
avant d’être déférés devant les
juridictions compétentes. Hani Y.

Criminalité à Alger 
750 individus arrêtés durant les quatre premiers mois

 «La pollution plastique» tel est le thème de la Journée mondiale de l'environnement de cette année. En Algérie, 
la ministre de l'Environnement, Fatma-Zohra Zerouati, a tiré la sonnette d'alarme et alerté les citoyens quant 

à la consommation des sacs en plastique qui a atteint 5,5 milliards de sacs par an. 
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A la troisième semaine du ramadhan

Les prix continuent de flamber sur les marchés 

Par Meriem Benchaouia

A
la troisième semaine du
ramadhan, les prix res-
tent à un niveau élevé
alors que d’habitude

passé la première, les prix
connaissent une légère diminu-
tion. Toujours inaccessibles, les
prix des fruits et légumes n’ont
pas bougé d’un iota, ils sont tou-
jours hors de portée. Pourtant, le
ministre du Commerce avait
assuré que la mercuriale allait
enregistrer une baisse au bout
du troisième jour. Pour les com-
merçants, la seule et unique rai-
son c’est le ramadhan. Une
excuse qui ne tient pas la route
dans la mesure où la frénésie

des achats est déjà passée et
d’habitude au 20e jour de ce
mois de jeûne la mercuriale
devient plutôt clémente. Ainsi, ni
les promesses du pouvoir d’un
ramadhan sans pénurie et sans
flambée, ni les appels des asso-
ciations de protection du
consommateur n’ont pu per-
mettre une baisse de prix de cer-
tains produits alimentaires. En
effet, les étals colorés et bien
garnis affichant des prix élevés,
en particulier pour les fruits de
saison, n’empêchent pas les
acheteurs de remplir leurs couf-
fins en prévision du repas du
f’tour. Le citoyen courbe l’échine
devant la dure loi implacable de
l’offre et de la demande, plus la

demande est forte, plus il y a sur-
enchère. Si cette situation est
préjudiciable à plus d’un titre
pour les familles, les commer-
çants, eux, nagent dans le bon-
heur. Ce mois représente pour
eux une période des vaches
grasses idéale pour renflouer les
caisses. «En cette période, les
gens affichent une mine de loup
affamé et peuvent acheter n’im-
porte quoi. C’est ce qui pro-
voque cette surenchère aux
conséquences néfastes pour les
revenus moyens», explique un
commerçant rencontré au mar-
ché Clauzel, à Alger. «En dépit de
la hausse des prix de certains
produits, on constate une bouli-
mie d’achat chez le citoyen qui

malmène ainsi son budget»,
nous a affirmé une dame. Une
quinzaine de personnes chez
Mehdi, un vendeur de légumes
et de fruits au sein du souk,
constate qu’il y a un grand chan-
gement. «Il y a une grande diffé-
rence entre l’ambiance du
ramadhan et celle des autres
mois. Les gens viennent en
grand nombre et achètent le plus
souvent des fruits, banane,
pêche et pastèque», nous confie
Mehdi. Toutefois, la fièvre de la
mercuriale est tout à fait injusti-
fiée, si l’on se réfère à l’équation
de l’offre et de la demande. La
disponibilité des produits est
assurée, mais leurs prix ont verti-
gineusement augmenté. Cette
hausse a été constatée dans la
grande majorité des marchés
algérois. Avec une différence de
quelques dinars seulement, les
mêmes prix sont ostensiblement
affichés au niveau du marché
Clauzel, Ali Mellah ou le marché
couvert de Meissonnier. En effet,
le prix de la tomate varie entre
140 et 160 DA, celui de la laitue
a aussi sensiblement augmenté
puisque le kilogramme de ce
produit prisé oscille entre 150 et
170 DA. La pomme de terre est
cédée entre 60 et 80 DA le kilo-
gramme, les poivrons et les
piquants sont proposés à 140
DA le kilo, les haricots sont à 300
DA le kg, la courgette, l’aubergi-
ne et l’oignon ne descendent
pas à moins de 120 DA alors que
la carotte, le navet, le chou vert
et la betterave se sont alignés
sur le prix de 110 DA. Le citron
dépasse la barre des 350 dinars.
Côté fruits, les pommes coûtent
entre 350 et 400 DA/kg, selon la
qualité. Le prix de la banane est
plus ou moins stable, elle est affi-
chée entre 310 et 330 DA/kg. Les
cerises sont à 600 DA le kilo, les
pêches sont cédées à 300 DA et
les abricots entre 200 et 280 DA.
Les pastèques ont connu, pour
leur part, une hausse pour

atteindre 65 DA le kg. 
M. B.

 Le marché des fruits et légumes ne connaît toujours pas de baisse de la «température». 
Pis, dans différents marchés de la capitale, la mercuriale poursuit son envol.

Le nombre des accidents de la
route a atteint les 480 durant

la première quinzaine du mois
de ramadhan. Des chiffres
effrayants qui sont pourtant en
baisse. Selon un bilan de la
Direction générale de la Sûreté
nationale(DGSN), les accidents
de la route ont enregistré un
recul de l’ordre de 15%, à
l’échelle nationale, durant la pre-
mière quinzaine de ce mois
sacré, comparativement à la
même période de l’année derniè-
re. 

Cette baisse est le résultat,
selon la même source, de
diverses initiatives de sensibilisa-
tion initiées dans le domaine, a
déclaré, à Tipasa, le chargé de la
cellule de police et des relations
générales à la Direction de
l’ordre public auprès de la
Direction générale de la Sûreté
nationale(DGSN). «Quelque 480
accidents de la route ont été

enregistrés par les services
d’ordre public des différentes
wilayas du pays, durant la pre-
mière quinzaine du ramadhan,
soit un recul de l’ordre de
14,74%, comparativement à la
même période de l’année derniè-
re», a fait savoir le commissaire
principal Rabah Zouaoui dans
une déclaration à la presse, en
marge d’un f’tour collectif organi-
sé au profit des usagers de la
route à Tipasa. 

Un recul similaire de l’ordre
de 19,43% a été également enre-
gistré dans le nombre des vic-
times de la route, à cette même
période de l’année, estimé
durant cette première quinzaine
du ramadhan 2018 à 568 bles-
sés, au moment où le nombre de
morts a baissé de 13,79%, soit
25 pour ce ramadhan. 

Par ailleurs, le commissaire
principal Rabah Zouaoui a signa-
lé l’inscription de ce f’tour collec-

tif au titre des campagnes de
sensibilisation contre les acci-
dents de la route durant le mois
sacré, considérant les résultats
d’une étude ayant prouvé qu’une
majorité des accidents durant le
ramadhan surviennent «à
quelques instants de la rupture
du jeûne», à cause, notamment,
de l’excès de vitesse et de la
fatigue des conducteurs jeû-
neurs, dont particulièrement
ceux parcourant de longues dis-
tances. 

C’est en partant de cette
«approche» que la DGSN a déci-
dé l’organisation de ce type de
f’tour collectifs, censés consti-
tuer «un point de veille pour
contenir ce phénomène (excès
de vitesse et fatigue) et, partant,
mettre un frein aux accidents de
la route avant la rupture du
jeûne». 

Selon le responsable, cette
initiative, organisée à l’échelle

nationale, a abouti, à ce jour, à
l’animation de 170 cours de sen-
sibilisation sur le sujet, à l’occa-
sion de f’tour collectifs ayant pro-
fité à quelque 11 020 conduc-
teurs, parallèlement à la tenue de
6 790 activités de sensibilisation
au profit des usagers de la route. 

Durant la soirée de lundi à
Tipasa, l’initiative a été accompa-
gnée par la tenue de portes
ouvertes sur les activités de la
Sûreté nationale au niveau du
port de plaisance. 

L’opportunité a été notam-
ment marquée par l’organisation
d’un circuit automobile ayant atti-
ré un grand flux de familles
accompagnées de leurs enfants,
outre une exposition mettant en
exergue les différents équipe-
ments et outils de travail exploi-
tés par les services d’ordre
public et de la police judiciaire
dans leurs missions quoti-
diennes. 

Malgré une baisse, le nombre reste trop élevé
Accidents de la circulation

Ali Laskri (FFS) 
«Le consensus

national, 
seule solution
pour le pays»

LE MEMBRE de l’instance
présidentielle du Front des
forces socialistes (FFS), Ali
Laskri, a appelé hier depuis
Tizi-Ouzou à un «véritable
consensus national» entre les
différentes composantes de la
classe politique qui «doivent
prendre conscience des périls
qui guettent le pays». «Le FFS
a déjà mené un énorme travail
en 2014 envers l’ensemble de
la classe politique et les
différents acteurs sociaux, les
appelant à converger vers un
consensus et trouver une
solution politique pour la crise
que vit notre pays», a indiqué
M. Laskri à l’APS, en marge
d’une cérémonie organisée à
Frikat (50 km au sud-ouest de
Tizi-Ouzou) à la mémoire d’un
militant du parti. Le
responsable du FFS a estimé
que l’appel au consensus,
lancé lors du 5e congrès de
son parti, demeure «la seule
solution à la crise politique du
pays». Cependant, a-t-il
nuancé, «beaucoup d’acteurs
politiques parlent de
consensus, mais il ne faut pas
que celui-ci soit vidé de son
sens. C’est bien qu’il y ait une
évolution de la classe politique
vers l’idée de consensus, mais
il faut faire preuve d’une
grande solidarité pour
construire le véritable
consensus». Ce consensus,
poursuit-il, «exige au minimum
l’instauration d’un Etat de droit
qui garantira l’ensemble des
droits, politiques, sociaux et
économiques des citoyens, et
qui fera naître des espoirs
communs», car, a-t-il
considéré, «la situation du
pays est critique et fragile et
l’erreur n’est plus permise
aujourd’hui». Il a, dans ce
sillage, récusé «la
responsabilité du FFS en cas
d’échec, car il faut le concours
de tous les acteurs de
quelques bords qu’ils soient»,
les appelant «à prendre
conscience des périls qui
guettent le pays». Par la même
occasion, le responsable du
FFS a appelé à «se rappeler
de tous ceux qui se sont
sacrifiés pour ce pays, hier
comme aujourd’hui»,
soulignant que la localité
(Frikat) a donné les meilleurs
de ses enfants pour le pays en
citant le défunt Rabah Aissat,
ancien P/APW de Tizi-Ouzou,
assassiné par un groupe
terroriste. La cérémonie de
recueillement s’est déroulée
en présence de plusieurs
membres de la direction du
parti, d’élus locaux et de
militants. G. H.
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Par Lynda Naili 

L’
ambassadeur italien à
Tunis, Raimondo De
Cardona, a été reçu
en audience avant-

hier  au ministère tunisien des
Affaires étrangères pour lui
transmettre l’«étonnement pro-
fond» de la Tunisie, suite aux
déclarations faites par le nou-
veau ministre italien de
l’Intérieur, Matteo Salvini, a rap-
porté  l’agence tunisienne TAP.
Dimanche dernier, lors d’un
déplacement en  Sicile, Matteo

Salvini  avait effectivement décla-
ré que «la Tunisie, le pays libre et
démocratique n’envoie pas des
gens honnêtes en Italie mais
souvent et volontairement d’an-
ciens prisonniers».  En réponse,
Tunis estimant que «ces déclara-
tions ne reflètent pas le niveau de
la coopération entre les deux
pays dans le domaine de la
migration», considérera que  «les
propos du nouveau ministre ita-
lien dénotent d’une méconnais-
sance des différents méca-
nismes de coordination établis
entre les services tunisiens et ita-

liens en charge de la lutte contre
la migration irrégulière». A l’issue
de cette audience et à la suite de
la publication de ce communi-
qué, l’ambassadeur italien a
repris le contact avec  le départe-
ment tunisien des Affaires étran-
gères pour transmettre les clarifi-
cations du ministre italien qui l’a
chargé de préciser que ses
déclarations ont été sorties de
leur contexte.

Nommé  cette semaine
ministre de l’Intérieur, Matteo
Salvini, patron des souverai-
nistes italiens (extrême droite),

s’est rendu dimanche dernier en
Sicile pour marteler le discours
anti-immigration qui l’a porté au
pouvoir. La veille lors d’un mee-
ting à Vincenza (nord), Salvini a
prévenu : «Le bon temps pour
les clandestins est fini : préparez-
vous à faire les valises». Depuis
le début de l’année, les autorités
italiennes ont quand même enre-
gistré plus de 13 500 arrivées. La
dernière remonte à vendredi soir
où 158 personnes, dont neuf
enfants, sont arrivés à Pozzallo
après avoir été secourus au
large de la Libye. L. N.

Incident diplomatique 
entre Tunis et Rome

La Tunisie «profondément étonnée» par les déclarations de Salvini sur la migration  
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Les femmes sont de plus en
plus nombreuses à proposer,

durant ce mois de ramadhan, au
centre-ville de Mascara, divers
produits de campagne comme
les légumes frais, des œufs et le
lait cru. Le but étant d’assurer des
revenus substantiels pour contri-
buer au budget familial fortement
éprouvé. Chaque matin, quelque
200 femmes se donnent rendez-
vous à proximité du mausolée du
savant «Abiras Ennaciri», appelé
localement «Sidi Bouras» et à  la
place d’El Argoub, pour exposer à
la vente, à même le sol, des
légumes frais comme la carotte,
l’oignon, la pomme de terre, des
concombres ainsi que des
poules, des œufs et des lapins.
On y vend également du pain tra-
ditionnel, des petits plats prépa-
rés à la  maison, alors que
d’autres femmes se sont spéciali-
sées dans la vente d’herbes aro-
matiques et épices indispen-
sables pour la préparation de la

h’rira du f’tour. Les prix très abor-
dables et la fraîcheur des produits
attirent inexorablement la clientè-
le. Si ce genre de commerce «au
féminin» est enregistré tout le long
de  l’année, il connaît, par contre,
une hausse plus importante du
nombre de  femmes, de couches
modestes en général, qui le prati-
quent durant le ramadhan, pério-
de de grandes dépenses et de
toutes les tentations et envies
culinaires. Hadja Kheira, la cin-
quantaine, réside dans la commu-
ne de Mamounia, proche du chef-
lieu de wilaya. Elle explique que
dès les premières heures de la
matinée, elle récolte certains
légumes dans son potager pour
les revendre  au centre-ville de
Mascara. «Chaque jour, j’emporte
avec moi entre 10 et 15 kilos de
légumes frais. Mes recettes quoti-
diennes ne dépassent guère les
500 DA. Dès que ma marchandise
est épuisée, je me rends aux
magasins de produits alimentaires

pour m’approvisionner en den-
rées nécessaires au repas  du
soir. Ainsi sont rythmées mes jour-
nées», indique-t-elle. Sa voisine
du jour, Malouka, divorcée avec
des enfants à sa charge,  propo-
se, à même le sol, des poules
pondeuses et des œufs prove-
nant de son  petit élevage domes-
tique. «Le prix d’une poule vivante
oscille entre 500 et  700 DA selon
son poids. Il dépend également
de la demande. Parfois je ren-
contre des difficultés pour vendre
ma marchandise», déplore-t-elle. 

Contraintes par 
les aléas de la vie

Malouka avoue qu’elle a éga-
lement de fidèles clients, surtout
des femmes qui lui commandent
des produits particuliers comme
des gâteaux  traditionnels, du
pain ou encore un certain
nombre de poulets et d’œufs
nécessaires pour des fêtes fami-

liales ou religieuses. Une autre
femme, la quarantaine bien enta-
mée, explique que ce sont les
aléas de la vie et la situation de
besoin qui les poussent à rivali-
ser avec les hommes dans ce
domaine du commerce et du
négoce. «Toutes les femmes ici
présentes sur cette place sont
contraintes  d’exercer cette acti-
vité pour subvenir à leurs
besoins. Nous n’avons pas le
choix et il nous arrive de ramener
notre f’tour du restaurant de la
rahma,  ouvert dans notre quar-
tier», explique cette femme qui a
requis l’anonymat.  Djamel, un
autre client habitué des lieux,
avance un autre argument. «Les
légumes que proposent ces
femmes sont des produits biolo-
giques. Ils  proviennent de petits
potagers individuels où l’on n’uti-
lise pas intensément les produits
chimiques pour accroître leurs
récoltes».   

Ilham N./APS

Commerce durant le ramadhan à Mascara 

Quand les femmes rivalisent avec les hommes

 La Tunisie a fait part, avant-hier, à l'ambassadeur d'Italie de sa «grande surprise» à la 
suite des déclarations faites dimanche dernier en Sicile par le ministre italien de l'Intérieur,

Matteo Salvini.

UNE NOUVELLE DYNAMIQUE
DE MARQUE POUR

N’GAOUS : «WAQTEHA !»
A la veille de la saison estivale et
en plein mois sacré du ramad-
han, N’GAOUS lance sa cam-
pagne significative multi-sup-
ports d’envergure nationale, 
«Waqteha !»
Lors du mois de ramadhan de
cette année 2018, N’GAOUS, la
marque algérienne phare de
boissons soft – devenue au fil du
temps patrimoine national, déci-
de de monter d’un cran dans sa
stratégie de communication. Il
s’agit là de mettre en œuvre tous
les moyens nécessaires afin de
faire «redécouvrir» au grand
public l’unicité et l’authenticité de
cette marque de boisson «culte»
pour les Algériens, tous sexes,
âges et classes socioprofession-
nelles confondus. 
C’est ce que nous explique à ce
propos, Monsieur Naïm 
Maazouz : «Nos valeurs doivent
inspirer notre comportement,
notre communication, nos pro-
duits et nos actes. Ce sont elles
qui soutiennent le développe-
ment de notre marque. Notre atti-
tude est guidée par nos actes et
nos prises de parole et c’est à
travers elles que nous gagnons
en affirmation».
Dans ce contexte, une cam-
pagne a été lancée sur plusieurs
supports médias. Elle a pour
objectif de réaffirmer le position-
nement de la marque sur le mar-
ché algérien des soft-drinks, son
leadership et sa modernité. Cette
campagne se traduit par un mes-
sage publicitaire fort, dans un
langage algérien, à la fois simple
et compréhensible de tous :
«Waqteha !»
Une évasion le temps d’une
boisson : Waqteha !, N’GAOUS
est la boisson de tous les
moments. Ces spots mettent en
avant des scènes de vie réelles
du commun des Algériens que
N’GAOUS transforme, grâce à
l’une ou à l’autre de ses bois-
sons, en un moment de plaisir
fort et privilégié. Que l’on soit
seul face à une vue éblouissan-
te, entre copains au milieu d’un
jardin, ou simplement en bas de
l’immeuble en train de jouer aux
dominos, cette boisson accom-
pagne tous nos bons moments.
S’agissant du lancement de
cette campagne, la marque a
mis sous le feu des projecteurs
10 spots qui se relayent les uns
les autres sur les différentes
chaînes TV, mais aussi sur le
digital. Nous citons celui d’un
chauffeur de bus exacerbé par
une foule de voyageurs râleurs
qu’une canette de N’GAOUS
vient soulager... Cet élan de
dynamisme de la marque se
poursuivra le long de la saison
estivale. Les emballages reloo-
kés revalorisent toute la subtilité
du mélange des arômes et le
savoir-faire de N’GAOUS, met-
tant en exergue leur synergie ;
garantissant ainsi l’harmonie
entre tous les produits des
autres gammes de la marque.
Cette nouvelle signature de
N'GAOUS, qui se veut être
comme un hommage aux ins-
tants ordinaires de la vie, vient
consolider sa présence dans le
paysage médiatique algérien à
une période de forte saturation,
tout en réaffirmant sa position
parmi les leaders nationaux du
secteur. Elle soutient et exprime
en même temps son développe-
ment et créé une forte empathie
entre elle et son large public…
En en étant plus proche, à TOUT
MOMENT !

Communiqué

Matteo Salvini, 
ministre italien de l'Intérieur



LLee  JJoouurr D’ALGERIE Mercredi 6 juin 2018 5É c o n o m i e

Par Assia D.

E
n marge de l’inaugura-
tion d’un silo de stocka-
ge de céréale de 50 000
tonnes dans la commu-

ne d’El Khroub, le ministre a pré-
cisé que les capacités de stocka-
ge des céréales seront «consoli-
dées à la faveur de la réception
de huit silos, actuellement  en
réalisation à travers le pays».
Quatre silos en béton armé fai-
sant partie d’un programme
national de réalisation de 9 silos
de stockage de céréales dont
celui mis en exploitation à
Constantine, seront réception-
nés «avant fin 2018», a souligné
le ministre, précisant que le res-
tant du programme, soit quatre
autres infrastructures similaires,
sera mis en service «d’ici à la
prochaine campagne moisson-
battage». Le ministre qui a
annoncé l’inauguration «d’ici au
mois d’août au plus tard» du silo
de stockage de céréales réalisé
dans la région de Bouchegouf,
dans la wilaya de Guelma, a mis
l’accent sur l’importance de ces
infrastructures «stratégiques»
réalisées en collaboration avec
une entreprise chinoise, dans le
développement du secteur de
l’agriculture. «L’Algérie dispose
actuellement de possibilités de
stockage avoisinant les 31 mil-
lions de quintaux, dont 17 mil-
lions de quintaux sont assurés
par l’Office algérien interprofes-
sionnel des céréales (OAIC)», a
fait savoir M. Bouazghi, rappe-
lant l’intérêt qu’accordent les
pouvoirs publics aux opérations
de stockage et de conditionne-
ment des céréales, considérées
comme «primordiales pour rele-
ver le défi de l’autosuffisance ali-
mentaire». Le ministre a, dans ce
sens, fait part d’un programme

de réalisation à travers le territoi-
re national de trente silos métal-
liques de stockage de céréales
d’une capacité globale de cinq
millions de quintaux. Ce projet,
lancé en collaboration avec  l’en-

treprise algérienne Batigec et un
opérateur italien, accuse un
«retard considérable» que le
ministère de l’Agriculture, du
Développement rural et de la
Pêche et l’OAIC «œuvrent à rat-

traper pour remédier à cette
situation entravant l’élan du déve-
loppement agricole que connaît
le pays», a-t-on noté. Plusieurs
réunions ont été tenues avec
l’entreprise Batigec et des cor-

respondances lui ont été noti-
fiées, a souligné M. Bouazghi,
précisant que le taux d’avance-
ment de ce programme n’a pas
dépassé les 21%, ce qui a mené
le délai de réalisation de 30 mois
à 60 mois. S’agissant de l’actuel-
le campagne moisson-battage,
le ministre a affirmé que toutes
les conditions d’ordre organisa-
tionnel, technique et financier
ont été mobilisées pour per-
mettre la pleine réussite de cette
opération qui s’annonce, a-t-il
soutenu, «prometteuse». La
superficie globale emblavée en
céréales durant cette campagne
est évaluée à 3 444 132 hec-
tares dont plus de 1 599 900
hectares en blé tendre, 1 282
421 hectares en orge et 81 100
hectares en avoine, selon les
informations recueillies auprès
des responsables concernés du
secteur. M. Bouazghi s’est
rendu, dans le cadre de sa visite
à Constantine, dans des exploi-
tations agricoles de statut privé
d’élevage de vaches laitières
situées à Ain Smara et Ouled
Rahmoune, avant d’inaugurer un
silo de stockage de céréales de
30 000 tonnes réalisé dans le
cadre d’un investissement privé.

A. D.

Les capacités de stockage «seront
renforcées par 3 millions de quintaux»

Céréales
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Les prix du pétrole diver-
geaient hier en cours

d’échanges européens dans un
marché renouant avec la pru-
dence alors que les craintes
d’une production trop abondan-
te reprennent le marché. Le baril
de Brent de la mer du Nord pour
livraison en août valait 74,62
dollars sur l’Intercontinental
Exchange (ICE) de Londres, en

baisse de 67 cents par rapport à
la clôture de lundi. Dans les
échanges électroniques sur le
New York Mercantile Exchange
(Nymex), le baril de «light sweet
crude» (WTI) pour le contrat de
juillet prenait 2 cents à 64,77
dollars. Après avoir atteint des
sommets depuis novembre
2014 fin mai, les cours de l’or
noir flanchaient, alors que

l’Arabie saoudite et la Russie,
deux des trois plus grands pro-
ducteurs mondiaux, envisagent
d’augmenter leurs extractions.
Les deux pays mènent l’union
de 24 producteurs, dont ceux
de l’Organisation des pays
exportateurs de pétrole, qui limi-
tent leurs productions depuis
début 2017, et dont l’avenir sera
décidé lors d’une réunion le 22

juin à Vienne. «Les marchés
craignent que la production
américaine continue d’augmen-
ter et que l’Opep et ses parte-
naires reprennent leurs extrac-
tions dans les prochains mois»,
ont expliqué des analystes. Les
pertes du Brent se sont
d’ailleurs accentuées alors que
l’agence Bloomberg a rapporté
que le gouvernement américain
aurait demandé à l’Opep d’aug-
menter sa production d’un mil-
lion de barils par jour pour éviter
une flambée des prix de l’essen-
ce. «Nous saurons si la baisse
des prix est une simple prise de
bénéfice des  investisseurs ou
un changement de tendance
après la réunion de l’Opep de
Vienne, le 22 juin», a commenté
un analyste. Les marchés
observeront les données heb-
domadaires des réserves améri-
caines de brut, qui seront
publiées par l’Agence gouver-
nementale d’information sur
l’Energie (EIA) mercredi en
cours de séance européenne.
L’EIA publie également une esti-
mation de la production améri-
caine, alors que l’industrie du
pétrole de schiste a fait bondir le
niveau des extractions des
Etats-Unis à des niveaux
records. Hier soir, la fédération
professionnelle de l’American
Petroleum  Institute devaient
publier ses propres chiffres sur
le sujet.

F. H.

Le Brent à plus de 74 dollars à Londres   
Pétrole

Les prix du blé étaient légère-
ment dans le vert  hier, béné-

ficiant de la stabilité de l’euro
face au dollar. L’euro s’est stabi-
lisé face au dollar dans un mar-
ché calme après les perturba-
tions de la semaine dernière
dues à la situation politique en
Italie. Dans un premier temps, la
devise commune était repartie à
la baisse face au billet vert. Ces
éléments, conjugués à des élé-
ments climatiques haussiers
dans l’Est de l’Europe, soute-
naient les cours du blé. Peu
avant midi la tonne d’épis rega-
gnait 1,50 euro sur septembre à
180,75 euros et 1,50 euro égale-
ment sur décembre à 184
euros, dans un marché toutefois
très calme, avec à peine 5 400
lots échangés. Les prévisions
météorologiques sont, en ce
mois de juin, suivies de très
près par les intervenants qui
scrutent la situation tout particu-

lièrement dans la zone Est de
l’Europe, soulignait le cabinet
Agritel. «Les conditions sèches
sont en effet à suivre en
Allemagne et en Pologne,
sachant que c’est surtout la
zone mer Noire qui focalise les
regards. Les conditions sèches
et les perspectives de précipita-

tions limitées sont en effet à
suivre», ajoutait Agritel. En ce
qui concerne la France, touchée
au mois de mai et encore ces
derniers jours par de nombreux
orages, les producteurs de blé
n’étaient  pas encore en mesure
de faire un bilan des consé-
quences sur les semis, faute de

remontées de terrain suffi-
santes. La tonne de maïs était
également orientée à la hausse,
regagnant 1,25 euro  sur août à
169,75 euros et 1,25 euro aussi
sur novembre à 171,75 euros,
pour un peu plus de 200 lots
échangés.

APS

Les cours mondiaux du blé dans le vert, l'euro stable face au dollar
Prix 

 Le ministre de l'Agriculture, du Développement rural et de la Pêche, Abdelkader Bouazghi, a indiqué, 
à Constantine, que les capacités de stockage des céréales, à l'échelle nationale, seront renforcées d'ici à la

prochaine campagne moisson-battage par un apport de plus 3 millions de quintaux.

Commerce
Les Brics dénoncent le «protectionnisme» américain 

LES CINQ pays des Brics (Brésil, Russie, Inde, Chine et Afrique du Sud) ont dénoncé le «protection-
nisme» des Etats-Unis qui «mine la croissance mondiale», après la décision de Washington d’augmenter
des taxes douanières visant principalement ses alliés. Dans un communiqué, les ministres des Affaires
étrangères des Brics, réunis à Pretoria, ont «souligné leur attachement ferme au libre-échange». Ils se
sont dits «opposés à la nouvelle vague de protectionnisme et à l’impact systématique de mesures unila-
térales qui sont incompatibles avec les règles de l’Organisation mondiale du commerce (OMC) et minent
le commerce international et la croissance économique». Les Brics ont insisté sur «l’importance d’une
économie mondiale ouverte et  inclusive qui permette à tous les pays et tous les peuples de partager les
bénéfices de la globalisation». Washington a décidé vendredi d’imposer des tarifs supplémentaires de
25%  sur les importations d’acier et de 10% sur celles d’aluminium en provenance de  l’Union européen-
ne, du Canada et du Mexique, au risque de déclencher une escalade dévastatrice pour l’économie mon-
diale. Ce week-end, lors d’un G7 finances, les alliés de Washington ont unanimement protesté contre sa
politique commerciale agressive. R. E.
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Par Lyes B.

L
e parachèvement du
programme national en
réalisation dans le sec-
teur, vers la fin de l'an-

née en cours, «portera le taux de
couverture en gaz à 75%, dans la
wilaya, la classant ainsi parmi les
premières du pays, dans le
domaine», s'est félicité le
ministre, saluant les efforts
consentis par les autorités
locales dans ce registre. Cette
mise en service permet le raccor-
dement au réseau de gaz natu-
rel, de  1 432 foyers à Fedjana,
dans la commune de Merad (562
foyers), Bourouis à Sidi Ameur
(350) et Hamdania, à Cherchell
(520), dans le cadre du quin-
quennal 2010/2014, portant rac-
cordement de 3 113 foyers, au
réseau de gaz naturel. Sur ce
total de foyers programmés, la
wilaya a enregistré, à ce jour, la
concrétisation de 2 618 raccor-
dements pour une enveloppe
globale de 494 millions DA,
ayant permis la couverture en
gaz de 27 communes sur les 28
que compte la wilaya de Tipasa.
Apres avoir appelé les citoyens à
rationaliser leur consommation
énergétique, M.Guitouni a assu-
ré que l'entreprise Sonelgaz
œuvrera en vue de leur garantir
un été sans coupures de cou-
rant. Réitérant la détermination
de l'Algérie a réaliser la transition
énergétique, suivant une «straté-

gie claire», le ministre de l'éner-
gie estime que l'entame de la
transition énergétique est «sur la
bonne voie en conformité avec
une vision cohérente et harmo-
nieuse des membres du gouver-
nement». Il a rappelé, à ce pro-
pos, la tenue dernièrement d'une
réunion, durant laquelle le minis-
tère de l'Intérieur, des
Collectivités locales et de
l'Aménagement du territoire a
insisté sur l'impératif de la ratio-
nalisation de la consommation
énergétique, par l'adoption de
solutions intelligentes, notam-
ment de la part des collectivités
locales dont la consommation
est égale à celle d'une ville avec
un million d'habitants, a t-il signa-
lé. Concernant le gaz de pétrole
liquéfié (GPL), M. Guitouni a
annoncé le lancement «pour
bientôt» d'un cahier des charges
qui obligera les stations services
à se doter en pompes GPL, et en
conformité avec les objectifs
fixés dans ce domaine, visant

l'équipement (en GPL) de 500
000 véhicules, à  l'horizon 2021,
permettant une économie de 2,5
milliards de dinars,  représentant
une économie de 2,1 millions de
tonnes d'essence. Les projets
programmés dans le domaine,
dont deux stations de raffinage

de pétrole à Tiaret et Hassi
Messaoud, outre la réhabilitation
de la station de Sidi R'zine, ajou-
tées aux stations de Skikda et
d'Arziou, permettront , selon le
ministre, d'assurer une produc-
tion de 40 millions de tonnes/an
d'essence et dérivés, avec un

excédant estimé à 25 millions de
tonne/an, considérant que les
besoins de l'Algérie sont estimés
à 15 millions de  tonnes /an, dont
3,5 millions de tonnes sont
importés.  L. B./APS

Tipasa

 Plus de 1 400 foyers ont été raccordés au
réseau de distribution de gaz naturel lundi à
Tipasa, en présence du ministre de l'Energie,

Mustapha Guitouni.

Raccordement de 1 400 foyers au réseau de gaz

Mila 
Réalisation
prochaine d'un
centre de pesage
des véhicules  
UN CENTRE de contrôle des
charges des véhicules  sera
prochainement réalisé dans la
wilaya de Mila, a-t-on appris du
directeur local des travaux
publics, Abdellah Sellai. «Un
travail est actuellement mené
en coordination avec les autori-
tés de wilaya et les instances
concernées pour désigner l'as-
siette foncière devant  abriter
ce projet dont la réalisation a
été confiée à une entreprise
locale», a indiqué le même res-
ponsable. M. Sellai a affirmé
qu'une enveloppe financière de
4 millions de dinars a été mobi-
lisée pour la concrétisation de
ce projet, qui doit être réalisé
dans un délai de 45 jours, ajou-
tant qu'une fois opérationnel,
ce centre permettra d'alléger le
travail des trois engins mobiles
de contrôle des charges acti-
vant à travers les routes de la
wilaya de Mila depuis près de
deux ans. En plus d'éviter la
dégradation rapide du maillage
routier de cette wilaya du fait
de la surcharge des véhicules,
ce centre aura pour avantage
de réduire la facture d'entretien
des routes, a-t-il conclu. R.R.

L es travaux de mise à niveau de cinq rési-
dences universitaires ont été lancés dans

la wilaya de Souk Ahras,  a-t-on appris du
directeur des œuvres universitaires Nadjib
Khenchali. L'opération qui a nécessité la
mise en place d'une enveloppe financière de
600 millions DA porte sur des travaux de
peinture et de réfection du système élec-
trique et du chauffage central, a précisé le
même responsable, soulignant que cette
action touchera les unités d'hébergement de
diverses cités et deux restaurants universi-
taires. La capacité d'hébergement des cités
universitaires de la wilaya de Souk Ahras est
estimée à 7 200 étudiants (filles et garçons)
parmi le nombre global d'inscrits de cet éta-
blissement d'enseignement supérieur qui a

atteint 13 500 personnes, a fait savoir le
même responsable. Les efforts des respon-
sables de la direction locale des œuvres  uni-
versitaires s'articulent autour de la réhabilita-
tion, l'entretien et l'équipement de différentes
structures universitaires anciennes, a indiqué
dans ce contexte M. Khenchali. De son côté,
Zoubir Bouzebda, recteur de l'université
Mohamed Cherif-Messaâdia, a déclaré que
plusieurs infrastructures relevant du secteur
de l'enseignement supérieur et de la
recherche scientifique, destinées à augmen-
ter la capacité d'accueil des étudiants et
améliorer leurs conditions d'apprentissage,
seront réceptionnées «avant la fin de l'année
2018». Ces structures concernent les facul-
tés des langues et des lettres, des sciences

humaines, des sciences économiques, com-
merciales et de gestion, d'une capacité d'ac-
cueil globale de 8 000 places pédagogiques,
a-t-il détaillé, notant que les taux d'avance-
ment des travaux de ces projets, confiés à
une entreprise de construction chinoise,
oscillent entre 80 et 95 %. D'autres projets
portant réalisation d'un hôtel, un hall techno-
logique et une grande salle de conférences
d'une capacité de 600 places, relevant de
cette université, sont également en cours de
réalisation, a ajouté la même  source. Le taux
d'avancement de ces infrastructures visant
l'amélioration des conditions de travail des
enseignants et chercheurs universitaires a
atteint 70 %, a indiqué la même source. 

Hocine A. 

Souk Ahras
Lancement d'un projet de mise à niveau de 5 résidences universitaires  

L ' Algérienne des eaux (ADE)
a annoncé le lancement

des travaux de réhabilitation du
réseau de distribution d'eau
potable de la ville de Bordj Bou
Arreridj. 

«Ce projet, pour lequel une
enveloppe de 55 millions de
dinars a été consacrée, vise à
limiter et contenir les fuites d'eau
signalées sur  l'ancien réseau de

distribution du centre ville de
Bordj Bou Arreridj et  qui d'après
les estimations d'un bureau
études étranger, représentent
près de 42% du volume total des-
tiné à alimenter les habitants de
la ville», a  indiqué à l'APS le
directeur local de l'ADE, Tahar
Bensaâd. Il a fait, par ailleurs,
état de la baisse du niveau d'eau
des puits et  des sources, révé-

lant le tarissement de 18 puits
sur les 50 que compte la wilaya
de Bordj Bou Arreridj.

Le responsable a également
fait savoir que des efforts sont
actuellement menés pour ali-
menter les habitants de la région
par les eaux souterraines à hau-
teur de 59%. M. Bensaâd a dans
un autre contexte révélé que les
unités de contrôle de l'ADE ont

enregistré 65 cas de vols d'eau à
travers le raccordement illicite au
réseau, souvent accompagné
par la dégradation des
conduites.

«Les procès-verbaux (PV) éta-
blis à la suite de ces infractions
ont été transférés à la justice qui
a tranché en faveur de l'ADE», a-
t-il souligné. 

S.Y.  

Bordj Bou Arreridj 

Travaux de réhabilitation du réseau d'eau potable

U ne production de 2,530 mil-
lions de quintaux de

céréales est prévue cette année
dans la wilaya d'Ain Témouchent
lors de la campagne moisson-
battage, a-t-on appris des res-
ponsables du secteur. Le blé dur
occupe la première place du
total de la production prévue
avec 1,250 million. Il est attendu

280 000 qx de blé tendre, 
960 000 qx d'orge  et 40 000 qx
d'avoine, a-t-on indiqué. Ces pré-
visions font ressortir une hausse
sensible de la production par
rapport à l'année écoulée où elle
a atteint 1,800 million qx de diffé-
rentes  variétés de céréales. La
Direction des services agricoles
explique la hausse de la produc-

tion cette année par l'extension
de la superficie aux alentours de
115 000 hectares et la bonne
pluviométrie enregistrée dans la
wilaya. Pour garantir la réussite
de la campagne de moisson,
632 moissonneuses batteuses
ont été mobilisés à travers le ter-
ritoire de la wilaya dont 54
appartenant aux coopératives de

céréales et de légumes secs
(CCLS) des communes d'Ain
Témouchent et Hammam
Bouhadjar.  Une commission de
wilaya chargée d'encadrer la
moisson et le suivi de l'opération
a été installée en vue d'accompa-
gner les céréaliculteurs pour
concrétiser les objectifs assi-
gnés.  APS

Ain Témouchent 
Une production de plus de 2 millions de quintaux de céréales prévue
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Par Mondji T.

«C
e traité vise à
tourner la page
du passé avec
les habitants

de  Taouarga», a expliqué
Mustafa Karwad, le maire de
Misrata. Le président du Conseil
présidentiel du  Gouvernement
d'union libyen (GNA), Fayez al-
Sarraj , s'est félicité d'un  pacte
de réconciliation signé dans la
nuit de dimanche à lundi entre
les  maires de Taouarga et de
Misrata, qui doit permettre «le
retour en toute  sécurité des
habitants de Taouarga dans leur
ville», selon un communiqué
publié sur la GNA.  Ce retour
«sera le début du retour de tous
les déplacés et exilés libyens  à
l'intérieur et à l'extérieur du pays»,
a-t-il soutenu.  Les autorités des
villes libyennes de Misrata et de
Taouarga ont signé un  accord
de paix censé permettre à
quelque 40 000 habitants de
Taouarga de  rentrer chez eux
après sept années d'exil suite
aux évènements de 2011.  «Ce
traité vise à tourner la page du
passé avec les habitants de
Taouarga», a expliqué Mustafa
Karwad, le maire de Misrata.
Cette  réconciliation survient
après que toutes les parties
soient parvenues à un  consen-
sus avec l'objectif d'établir des
principes de bon voisinage, a-t-il
ajouté.  Séparées de seulement
40 kilomètres, Misrata et
Taouarga avaient déjà  signé un
accord de réconciliation sous les
auspices de l'ONU en 2016,  per-

mettant le retour des déplacés
de Taouarga. Cependant, ce
retour a  échoué en raison de
diverses exigences formulées
par les milices de  Misrata.  Le
GNA avait déjà annoncé en
décembre le retour des déplacés
de Taouarga  début février, selon
un accord conclu fin août 2016
puis renouvelé en juin  2017
entre représentants de la ville et
de celle de Misrata qui  l'admi-
nistre depuis 2011.  Le 1er février,
des centaines de familles avaient
pris la route pour être  ensuite
refoulées aux entrées de la ville
par des groupes armés de
Misrata  opposés à l'accord.
Depuis, elles campent en plein
désert dans des tentes installées
par les  agences de l'ONU dans
des secteurs à une vingtaine de
kilomètres de  Taouarga ou dans
des abris offerts par des villes
voisines. M. T./APS

Libye/Maires de Taouarga et de Misrata 

 Les autorités des villes libyennes de
Misrata et de Taouarga ont signé un  accord
de paix censé permettre à quelque 40 000
habitants de Taouarga de  rentrer chez eux

après sept années d'exil suite aux
évènements de 2011.

Al-Sarraj se félicite de l'accord de paix 

L e président sud-africain,
Cyril Ramaphosa,  devait

rencontrer hier  son homologue
sahraoui Brahim Ghali, dans le
cadre de la  visite qu'il effectue
depuis samedi dans ce pays,
saluant, à cette  occasion, le
niveau des relations exception-
nelles liant les deux pays, a  indi-
qué le ministère des Affaires
Etrangères d'Afrique du Sud.
L'Afrique du Sud et la
République arabe sahraouie

démocratique (RASD) sont  liées
par «des relations fraternelles
exceptionnelles, bâties tout au
long  de la période de lutte com-
mune contre l'occupation et la
ségrégation  raciale», a précisé
un communiqué du ministère
des Affaires Etrangères. 

Le communiqué, retransmis
par l'Agence de presse sah-
raouie (SPS) rappelle  la date de
la reconnaissance par l'Afrique
du Sud de la RASD (15 sep-

tembre  2004), ainsi que la pour-
suite de son soutien au droit du
peuple sahraoui à  l'autodétermi-
nation et à l'indépendance. 

Au fil des années, l'Afrique du
Sud a apporté le soutien poli-
tique,  humanitaire et technique
à la cause sahraouie, a noté le
communiqué,  soulignant que
les deux pays ont signé, jusqu'à
l'heure actuelle, plusieurs
accords dans les domaines de la
diplomatie, de la coopération

technique, du  sport ainsi que
sur le plan humanitaire.  Selon le
ministère des Affaires Etrangères
sud-africain, les deux chefs
d'Etat passeront en revue la
coopération bilatérale et échan-
geront les   vues sur nombre de
questions d'intérêt commun. 

Le président de la RASD,
Secrétaire général du Front
Polisario avait  entamé une visite
de travail en Afrique du Sud, à
l'invitation de son  homologue,
qui durera plusieurs jours. 

Le président de la RASD est
accompagné du ministre des
Affaires  étrangères, Mohamed
Salem Ould Salek, du ministre
de la Coopération, Bouali  Siid,
du Secrétaire d'Etat à la sécurité
et à la documentation, Brahim
Ahmed Mahmoud, outre les
conseillers à la présidence, Mmes

Soukeina Larbass  Joumani et
Aminetou Larbass Soueidatt, M.
Abdati Abrika et le conseiller au
ministère des Affaires étran-
gères, Malainine Lakhal. 

Le président Ghali avait effec-
tué une visite en Namibie et au
Botswana où  il a eu des entre-
tiens approfondis avec ses
homologues, respectivement
Hage  Geingob et Mokgweetsi
Masisi, sur les relations bilaté-
rales et les  principaux dévelop-
pements de la question sah-
raouie. Il s'est rendu  également
au Lesotho où il a rencontré le
roi Letsie III. 

Ces rencontres ont été sanc-
tionnées par le renouvellement
du soutien au  droit du peuple
sahraoui à la liberté et à l'indé-
pendance, à travers le  référen-
dum d'autodétermination. 

L. M.

Sahara occidental/Afrique du sud 
Le niveau des relations «exceptionnelles» entre 

les deux pays salué

L es jeunes du Parti populaire
européen  (PPE), première

force politique au Parlement
européen, ont exhorté le Maroc
et le Front Polisario à trouver une
solution au conflit du Sahara
occidental qui permette au
peuple sahraoui d'exercer son
droit inaliénable  à l'autodétermi-
nation.  Dans une résolution
adoptée lors de la réunion du
conseil de ce mouvement  de
jeunesse officiel du PPE, les par-
ticipants ont affirmé que la solu-
tion  au conflit du Sahara occi-
dental devrait être trouvée à tra-
vers des  «négociations et pour-
parlers de paix» entre le Front
Polisario,  représentant légitime
du peuple sahraoui, et le gouver-
nement marocain. 

«Plus de 100 résolutions de
l'ONU appellent au respect du
droit du peuple  sahraoui à l'auto-
détermination», ont-ils précisé,
regrettant que les plans  de

l'ONU pour organiser un référen-
dum d'autodétermination soient
encore  «gelés». 

Les jeunes du PPE ont appe-
lé également le Maroc à coopé-
rer avec le Conseil  de sécurité
des Nations unies pour per-
mettre à la Mission de l'ONU
pour  l'organisation du référen-
dum au Sahara occidental
(Minurso) de surveiller  les viola-
tions des droits de l'homme,
relevant que la Minurso est la
seule  mission onusienne
dépourvue d'un tel mandat.  Ils
ont affirmé, à ce propos, parta-
ger avec le Secrétaire général
des  Nations unies et avec le
Parlement européen leurs «pré-
occupations» au sujet  des viola-
tions continues des droits de
l'homme commises par le Maroc
au  Sahara occidental occupé.
La jeunesse du PPE a déploré,
par ailleurs, le black-out total
imposé au  Sahara occidental

occupé à travers l'interdiction
d'entrée décrétée par les  autori-
tés marocaines aux observa-
teurs étrangers, notamment les
journalistes, les défenseurs des
droits de l'homme, les ONG, et
les  parlementaires européens. 

Pour cette organisation du
PPE, la Commission européen-
ne et les Etats  membres de l'UE
doivent se conformer aux déci-
sions de la Cour européenne de
justice (CJUE), mettant l'accent
sur la nécessité d'exclure le
Sahara  occidental des négocia-
tions avec le Maroc sur les
accords commerciaux. 

«L'UE et ses Etats membres
doivent veiller à ce que toutes
leurs  transactions avec le Maroc
soient strictement limitées au ter-
ritoire  internationalement recon-
nu du Maroc», a plaidé ce mou-
vement dans sa  résolution,
appelant les entreprises euro-
péennes à cesser leurs activités

économiques illégales au
Sahara occidental occupé. 

Pour ces jeunes, le non-res-
pect par l'UE des dernières déci-
sions de la  CJUE qui a conclu
que ni les accords d'associations
et de libéralisation  des produits
agricoles, ni l'accord de pêche
avec le Maroc ne sont  appli-
cables au Sahara occidental,
«portera atteinte à la crédibilité
de  l'UE». 

Les jeunes du PPE ont appe-
lé, en outre, l'UE et ses Etats
membres à  élaborer une straté-
gie «ambitieuse et globale»
visant à soutenir les  efforts de
l'ONU pour le règlement de ce
conflit et répondre aux besoins
de  la population sahraouie. 

Ils ont rappelé, à ce titre,
qu'aucun Etat membre de l'UE,
ni aucun autre  pays au monde,
ne reconnaît la prétendue souve-
raineté du Maroc sur le  Sahara
occidental. Lamine M.

Parti populaire européen  
Les jeunes du PPE appellent au respect du droit du peuple

sahraoui à l'autodétermination
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Par Rosa C. 

D
es sources politiques
yéménites ont fait état
d’une proposition de
transfert du port de

Hodeida sous la supervision
directe des Nations unies. Mais
les insurgés ont posé «des
conditions impossibles» en
échange de leur retrait de cette
grande ville sur la mer Rouge, a
affirmé un responsable du camp
gouvernemental opposé aux
rebelles. Le nouveau médiateur
de l’ONU, le Britannique Martin
Griffiths, est depuis samedi dans
la capitale yéménite Sanaa, éga-
lement aux mains des rebelles
Houthis soutenus par l’Iran,
après avoir rencontré le prési-
dent yéménite Abd Rabbo

Mansour Hadi dans la capitale
saoudienne Ryad. «L’envoyé
spécial discute avec les parties
des pas à effectuer pour faire
baisser les tensions, notamment
à Hodeida», point d’entrée d’une
bonne partie des importations et
de l’aide humanitaire au Yémen,
a déclaré le porte-parole des
Nations unies à New York,
Stéphane Dujarric. Lors d’une
rencontre lundi à Sanaa avec M.
Griffiths, un responsable poli-
tique rebelle, Mehdi al-Mashat, a
confirmé que des négociations
étaient en cours et que les
Houthis étaient prêts à avancer si
l’autre camp faisait preuve de
bonne foi. «Tout comme notre
doigt est sur la gâchette pour
défendre notre nation, sa souve-
raineté, sa sécurité, son unité et

son indépendance, nous ten-
dons la main de la paix chaque
fois que les autres parties mon-
trent qu’elles sont sérieuses», a
dit M. Mashat, cité par l’agence
de presse rebelle Saba. Il a
appelé l’ONU à «jouer son rôle
pour alléger la crise humanitaire
provoquée par l’agression»
menée selon lui par les forces
progouvernementales soute-
nues par l’Arabie saoudite. Selon
des sources politiques yémé-
nites, parmi des conditions
posées par les Houthis pour un
éventuel retrait du port de
Hodeida figurent le paiement
des salaires des fonctionnaires
civils et militaires dans les terri-
toires contrôlés par les rebelles,
la réouverture de l’aéroport de
Sanaa aux vols commerciaux, la
levée totale du siège des ports
yéménites et l’arrêt des raids
aériens de la coalition militaire
saoudienne. Il y a d’autres condi-
tions, selon ces sources, notam-
ment des excuses pour la mort
d’un chef rebelle, Saleh al-
Samad, tué dans une frappe de
la coalition en avril dans la pro-
vince de Hodeida. 
«Les Houthis ont adopté une
position inflexible et posé des
conditions qui bloquent les
efforts visant à parvenir à une
solution politique», a déclaré à
l’AFP à Ryad un haut respon-
sable yéménite. «Pour l’heure»,
a-t-il ajouté, le médiateur de
l ’ O N U
«a échoué dans ses efforts pour
convaincre (les Houthis) de se
retirer (de Hodeida) sans se
battre et de remettre le port à
l’ONU, en raison des conditions»

rebelles selon lui. Lundi soir, à
Ryad, le porte-parole de la coali-
tion qui intervient au Yémen en
soutien aux forces progouverne-
mentales a affirmé que l’alliance
antirebelles s’était rapprochée
un peu plus de Hodeida.
«L’armée yéménite appuyée par
des forces de la coalition sont à
neuf kilomètres de Hodeida», a
assuré le colonel saoudien Turki
al-Maliki en citant l’objectif de
«libérer» la ville portuaire. «Nous
recevons des renforts» et «reti-
rons des mines» avant d’autres
opérations, a-t-il dit. Par ailleurs,
l’officier a indiqué que la défense
antiaérienne saoudienne avait
intercepté un missile balistique
tiré depuis le Yémen vers la ville
saoudienne de Yanbu (ouest),
sans qu’il y ait de victimes. Les

tirs de missiles rebelles vers
l’Arabie saoudite se sont intensi-
fiés depuis novembre. Ryad
accuse Téhéran de fournir ce
type d’armements aux Houthis,
ce que l’Iran dément. Outre
Hodeida et Sanaa, les Houthis,
issus de la minorité zaïdite
(branche du chiisme), contrôlent
depuis fin 2014 de vastes
régions du nord et de l’ouest du
Yémen. En mars 2015, l’Arabie
saoudite a pris la tête d’une coa-
lition militaire pour venir en aide
au gouvernement internationale-
ment reconnu qui s’est réfugié
dans le sud et, pour le président,
à Ryad. Le conflit yéménite a fait
près de 10 000 morts, plus de
55.000 blessés et provoqué,
selon l’ONU, «la pire crise huma-
nitaire du monde». R. C.

Yémen

Les rebelles posent des conditions
à un transfert d’autorité à Hodeida

Des tractations impliquant l'ONU au Yémen en guerre se sont intensifiées pour éviter une bataille entre des
rebelles contrôlant le port de Hodeida (ouest), crucial pour l'aide humanitaire, et des forces progouvernementales

appuyées par Ryad et Abou Dhabi qui s'en rapprochent.
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Le décompte macabre pour-
rait encore s’alourdir hier au

Guatemala avec la poursuite des
recherches des nombreux dis-
parus après l’éruption du Volcan
de feu, le dernier bilan faisant
état d’au moins 69 morts après
la découverte lundi par les sau-
veteurs de nombreux corps cal-
cinés. L’éruption dimanche de
ce volcan culminant à 3 763
mètres et situé à 35 kilomètres
au sud-ouest de la capitale
Guatemala, a également entraî-
né l’évacuation d’urgence de
plus de 4 500 personnes des vil-
lages situés sur le flanc du vol-
can, qui a projeté de la lave et
des cendres sur une vaste zone,
semant la panique parmi les
habitants. Actuellement, 69
corps sont en cours d’identifica-
tion au sein de l’Institut national
médico-légal(Inacif), a indiqué
lundi soir son directeur, Fanuel
Garcia. Jusqu’à présent, seules
17 personnes ont pu être identi-
fiées grâce à leurs «empreintes
digitales et leurs caractéristiques
physiques», a-t-il précisé. Selon

David de Leon, porte-parole de
la Coordination nationale pour la
gestion des catastrophes
(Conred), quelque 46 blessés
ont été recensés, dont la moitié
sont dans un état grave. «Il y a
des disparus, mais on ne sait pas
combien», a déclaré de son côté
le directeur de la Conred, Sergio
Cabañas. Quelques heures plus
tôt, un précédent bilan faisait
état de 33 morts. A San Miguel
Los Lotes, hameau détruit par
l’éruption, un journaliste de l’AFP
a pu observer lundi matin un
paysage désolé mêlant
décombres de maisonnettes
réduites à néant et corps noircis
d’hommes et d’animaux domes-
tiques gisant entre boue et
cendres encore fumantes.
Eufemia Garcia, 48 ans, doit la
vie à son mari qui l’a forcée à
quitter sa maison, mais elle était
lundi à la recherche de trois de
ses fils, de sa mère, de plusieurs
frères et de neveux. «Je ne vou-
lais pas partir, je voulais y retour-
ner, et je n’ai rien pu faire pour
sauver ma famille», sanglote-t-

elle.
«Si on s’en sort cette fois, une

autre éruption nous aura», prédit
Efrain Gonzalez, 52 ans, assis
par terre dans un abri installé à
Escuintlan, non loin de la localité
d’El Rodeo, la plus affectée par
l’éruption. Efrain est parvenu à
fuir avec son épouse et son
bébé d’un an, mais son fils de 10
ans et son autre fille de 4 ans
sont portés disparus après que
la lave eut emporté leur maison.
Dimanche, des images diffusées
à la télévision et sur les réseaux
sociaux ont montré une immen-
se nuée de cendres descendant
du volcan avant d’engloutir une
route tandis que des habitants et
des membres des équipes de
secours fuyaient en courant.
D’autres montraient des per-
sonnes couvertes de cendres
que des secouristes essayaient
de mettre à l’abri. Le directeur de
la Conred a indiqué que les per-
sonnes décédées avaient été
piégées par la lave incandescen-
te descendue à toute vitesse du
volcan.

Angela Merkel a eu une année difficile. La chancelière dont
la popularité était enviée par nombre de dirigeants de par
le monde n’est plus que l’ombre d’elle-même ébranlée par

sa décision d’accueillir un million de migrants sur le sol allemand.
Une décision qui non seulement lui a valu sa popularité, mais qui
l’a surtout mise dans une position politique délicate, obligée
désormais de s’accommoder d’alliés indispensables qui ne par-
tagent pas son optique. Mais surtout sa décision controversée
aura permis à l’extrême droite allemande d’émerger et de se for-
ger une crédibilité auprès d’une population submergée par les
demandeurs d’asile. Aujourd’hui, la chancelière se présente
comme la première opposante à la montée croissante de cette
force politique. C’est ainsi que Merkel a qualifié cette semaine de
«honteux» des propos d’un dirigeant de l’AfD, parti d’extrême-
droite allemand, qui a relativisé les atrocités d’Adolf Hitler en les
qualifiant de «pipi de chat» au regard de l’histoire germanique mil-
lénaire. «Il est honteux de devoir nous préoccuper de telles décla-
rations venant de la part d’un membre de la chambre des dépu-
tés», a déclaré à la presse le porte-parole de la chancelière alle-
mande, Steffen Seibert, indiquant parler pour Angela Merkel. «Le
gouvernement allemand rejette catégoriquement toute tentative
de minimiser ou relativiser les crimes nazis», a-t-il ajouté, «le régi-
me national-socialiste et les crimes de l’Holocauste sont singu-
liers et constituent un véritable crime contre l’Humanité». Il a
appelé l’Allemagne à continuer à «assumer sa responsabilité»
pour ce passé. Les propos d’Alexander Gauland tenus devant
une organisation de la jeunesse de son mouvement ont été très
applaudis. «Nous avons une histoire glorieuse et celle-ci, chers
amis, a duré plus longtemps que ces 12 fichues années» entre
1933 et 1945, a-t-il jugé. Le chef de l’État allemand a aussi dénon-
cé ces propos. «Ceux qui aujourd’hui nient ou relativisent la césu-
re sans précédent avec la civilisation» qu’a représenté Adolf Hitler
et le nazisme, «se moquent des millions de victimes», a déclaré à
Berlin le président Frank-Walter Steinmeier. Alexander Gauland
n’en est pas à sa première sortie sur le sujet. Durant la campagne
électorale pour les élections législatives de septembre dernier, il
avait vanté les mérites des soldats de la Wehrmacht. L’un de ses
fidèles au sein du parti, Björn Höcke, a également qualifié le vaste
monument au cœur de Berlin aux victimes de l’Holocauste de 
«mémorial de la honte». Première force d’opposition à la chambre
des députés, l’AfD a fait une entrée fracassante au Bundestag en
septembre, avec plus de 90 députés, où elle constitue la princi-
pale force d’opposition au gouvernement de coalition. Et si l’indi-
gnation de Merkel n’est pas illégitime, certains pourraient néan-
moins remarquer que sa politique est celle qui a permis à l’extrê-
me-droite de percer en premier lieu. Aujourd’hui, l’AfD est désor-
mais une force politique avec laquelle il faut non seulement
compter mais surtout qui risque de grossir dans les années à
venir et peut-être de réussir, comme en Autriche et en Italie, à
prendre les rênes du pays. 

F. M.

Points chauds
Par Fouzia Mahmoudi  Indignation

Un bilan en hausse qui pourrait encore s'alourdir
Volcan au Guatemala
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Par Abla Selles

L '
interprète de
musique andalouse,
Brahim Hadj Kacem
de Tlemcen, ainsi

que le grand artiste  Dib El
Ayachi de Annaba ont animé une
soirée musicale lundi soir à la
salle El Mouggar d'Alger. Cette
soirée, qui s'inscrit dans le cadre
des veillées du mois de ramad-
han organisées par l'établisse-
ment Arts et culture de la wilaya
d'Alger, était une occasion pour
revisiter des chansons du patri-
moine andalou et malouf. 

Monté le premier sur scène
sous les applaudissements du
public qui était nombreux,
Brahim Hadj Kasem a gratifié les
mélomanes de musique anda-
louse par un programme musical
variant entre El m'dih el issaoui et
des quasidats de la poésie El
melhoun. Avec sa voix douce et
mélodieuse, l'artiste a ouvert la
soirée avec quasidat «Ya
Mohamed ya djawhara» avant de

se lancer dans des textes du
melhoun. Faisant plaisir à ses
fans, nombreux lors de cette soi-
rée, l'artiste a revisité le patrimoi-
ne du m'dih El issaoui en inter-
prétant des textes inédits. 

Le public a aussi chaleureu-
sement accueilli la montée sur

scène du grand artiste Diob El
Ayachi qui n'a pas caché son
enthousiasme de rencontrer son
public à Alger. «Vous m'avez
beaucoup manqué, sah remdan-
kom, c'est un plaisir de vous
voir», sont les premiers mots de
Dib El Ayachi sur scène avant de

revisiter les plus belles chansons
de son répertoire artistique. «Je
suis ému de savoir qu'un public
aussi nombreux à Alger veut
encore écouter mes chansons.
C'est un plaisir que je ne peux
pas exprimer», a-t-il déclaré en
marge de ce spectacle qui a fini

à une heure tardive de la soirée.
Le public nombreux est sorti ravi
de la prestation des deux
artistes. «Franchement, on se
régale ces derniers jours à la
salle El Mouggar. On nous
amène des artistes dignes de ce
nom», déclare un fidèle de cette
salle de spectacles. «Brahim
Hadj Kacem est souvent à Alger,
mais le spectacle de Dib El
Ayachi je ne pouvais pas le
rater», précise une dame, mélo-
mane de musique andalouse et
fan de l'artiste.       A. S.

Brahim Hadj Kacem et Dib El Ayachi à Alger

Une soirée formidable
avec deux grands artistes

 La salle El Mouggar a vibré lundi soir sous les rythmes de la musique malouf. L'interprète de musique andalouse
Brahim Hadj Kacem de Tlemcen et Dib El Ayachi de Annaba ont créé une ambiance conviviale dans le cadre des

soirées du mois sacré. Ce spectacle, organisé par l'établissement Arts et culture de la wilaya d'Alger, était une
occasion pour revisiter les plus belles chansons de notre patrimoine musical.

L e président de la République,
M. Abdelaziz Bouteflika,

décerne la médaille du mérite
national à trois personnalités
artistiques «ayant marqué le pay-
sage culturel et artistique en
Algérie et à  l'étranger», a indiqué
lundi un communiqué du ministè-
re de la Culture.  

La cérémonie des hommages
et de remise des médailles est
prévue vendredi  8 juin courant

au Théâtre national Mahiedine-
Bachtarzi, à l'occasion de la
Journée nationale de l'artiste. 

La médaille du mérite national
est attribuée à la chanteuse
Nouara (Zahia  Hamizi) en recon-
naissance de son apport à l'art
algérien et à la chanson  kabyle
tout au long de sa carrière et
pour sa contribution à la  préser-
vation du patrimoine algérien.
Nouara est née à La Casbah

d'Alger en  1945.  La médaille du
mérite national sera décernée
également au réalisateur Farouk
Belloufa, décédé le 9 avril dernier
à Paris à l'âge de 71 ans,  auteur
de l'inestimable production ciné-
matographique «Nehla» qui porte
sur la guerre civile au Liban. Le
défunt Farouk Belloufa a égale-
ment était assistant réalisateur de
Youcef Chahine dans la copro-
duction algéro-égyptienne «Le

retour de l'enfant prodigue». 
La médaille du mérite national

sera décernée a titre posthume à
la regrettée Sonia, de son vrai
nom Sakina Mekiou, femme de
théâtre et comédienne décédée
le 13 mai dernier à l'âge de 65
ans, en reconnaissance de son
empreinte sur le théâtre algérien
à travers les dizaines d'œuvres et
sa participation à la gestion de ce
théâtre. M. K.

L a générale de la pièce «Ma b'kat harga»,
de l'association Espoir de la commune

de Mechira (Sud de Mila), a reçu un bon
accueil à sa présentation à la maison de
jeunes Tahar-Bennia de cette  commune. 

Le spectacle de 40 minutes relate la tenta-
tive dramatique d'émigration  clandestine
(harga) de deux jeunes, Tchichi, évadé de
prison, et Khirou, ingénieur, dont l'embarca-
tion a dérivé vers une île déserte, où ils ne
trouvent ni abri ni nourriture.  Livrés à

la soif et à la faim, les deux jeunes accablés
par les regrets d'avoir renoncé à un passé
certes difficile mais vivable et un horizon
fermé, finissent par se retourner l'un contre
l'autre pour arriver à l'affrontement qui se ter-
mine par la mort de l'un d'eux et le suicide de
l'autre. «Toute action erronée à l'instar de la
harga débouche sur une succession de
résultats désolants est le message de la
pièce», a déclaré son réalisateur Khireddine

Zouaoui qui a également interprété le rôle de
Khirou, estimant que «les jeunes doivent plu-
tôt chercher à s'affirmer dans leur pays au lieu
de rêver d'autres cieux». 

La pièce, dont le texte a été écrit par le
jeune Ayman Bensalah qui a incarné le per-
sonnage de Tchichi, est le tout premier spec-
tacle de l'association Espoir, a encore indi-
qué son réalisateur. F. H.

Théâtre 
La pièce «Ma b'kat harga» bien accueillie

L ' association Rasd Maya de
Skikda a conquis le public

à la salle Miloud-Tahri de Souk
Ahras lors de la soirée de clôture
des 2es Journées du malouf pour
les jeunes, ouvertes le 1er juin. La
troupe a exécuté avec excellen-
ce, dimanche soir, une nouba
Erraml El-kebir du genre Zidane
et un Aroubi «Y'bat Y'raï Lehbab»
que l'assistance, composée
essentiellement de jeunes et de

familles, a chaleureusement
applaudis. «Les spectateurs ont
été de véritables mélomanes qui
savent apprécier la  musique
authentique malouf», a déclaré à
la fin du concert Ahmed Kechat,
président de l'association Rasd
Maya qui a salué la tenue à Souk
Ahras de  cette manifestation ini-
tiée par l'association de musique
andalouse Ezzahra  de concert
avec la direction de la culture et

la maison de la culture Tahar-
Ouettar. Mariant savamment les
styles tunisien et constantinois
du malouf, l'orchestre de l'asso-
ciation Ezzahra a exécuté plu-
sieurs mouwachahate de haute
facture. 

Pour le chef de cet orchestre,
Abdelakrim Zelagui, ces jour-
nées ont constitué une opportu-
nité pour la rencontre des
adeptes de plusieurs écoles de

musique andalouse favorisant
les échanges entre eux.  Ces 2es

Journées de musique malouf
pour les jeunes ont réuni près de
90 musiciens âgés entre 10 et 35
ans, représentant six associa-
tions dont El Makdiria, El
Motribia, El Widadia (Blida),
Rasd Maya (Skikda), Les cadets
d'Andalousie (Sedrata, Souk
Ahras) et Ezzahraa (Souk Ahras).

R. C.

Journées du malouf à Souk Ahras 
L'association Rasd Maya en clôture

Médaille du mérite national 
Trois personnalités artistiques décorées  

RENDEZ-VOUS
CULTURELS

Basilique de Notre-Dame
d'Afrique (Bologhine, Alger) 

Jeudi 7 juin à 22h : 
«Concert de ramadhan» par le
pianiste Daniel Matrone. Entrée

libre
Tahtahat Elfananine, la

Pêcherie
Jusqu'au 14 juin :

Des soirées chaabi au bonheur
des amoureux de ce style

musical.
Veillées de ramadhan au

Métro d'Alger
7 juin : 

Animation musicale de Adlan
Fergani et son orchestre.

Théâtre de verdure Sablettes
Jusqu'au 12 juin :

Des soirées musicales organi-
sées par l'établissement Arts et

culture de la wilaya d'Alger
dans le cadre des veillées du

mois sacré.
Salle Galerie d'Arts Aïcha-
Haddad (84, rue Didouche-

Mourad, Alger) 
Jusqu'au 14 juin : 

L'Etablissement arts et culture
de la wilaya d'Alger organise

une exposition d'arts plastiques
avec l'artiste peintre Saliha

Khelifi.
Galerie Espaco (Alger) 

Jusqu'au 15 juin :
Exposition collective d'arts
plastiques «Octoplasties».



S p o r t sLLee  JJoouurr D’ALGERIE 23Mercredi 6 juin 2018

Match amical /Portugal-Algérie

Ronaldo 
sera bel et bien là ! 

Par Mahfoud M.

A
yant bénéficié d'une
semaine de vacances
en  famille juste après
le succès en finale de

la Ligue des champions contre
Liverpool (3-1) le 26 mai à Kiev,
Ronaldo devrait donc enregistrer
son retour pour préparer le
Mondial où le Portugal souhaite
y figurer en bonne place, surtout
après son titre de champion
d'Europe. En tout cas, tous les
espoirs reposent sur ce dernier
pour emmener l'équipe vers les
cimes et essayer de caresser le
rêve de décrocher le titre suprê-
me même si ce ne sera pas une
sinécure,  surtout avec les favoris
qui seront présents. En plus de
Cristiano Ronaldo, le match face
à la sélection algérienne  mar-
quera également le retour du
gardien Rui Patricio qui a rompu
vendredi  dernier unilatéralement

son contrat avec le Sporting,
plongé dans une grave  crise
après l'agression de plusieurs
joueurs par des supporters en
plein  centre d'entraînement.
Côté algérien, le sélectionneur,
Rabah Madjer, a tenu une
réunion avec les joueurs lors de
la séance d'entraînement
d'avant-hier soir pour les pousser
à se surpasser lors de ce match
face au Portugal. Il leur deman-
dera d'oublier la défaite face au
Cap Vert et qui ne devrait pas les
faire flancher encore, surtout qu'il
est motivant de jouer le cham-
pion d'Europe chez lui et de sur-
croit avec la présence de la
vedette mondiale, Christiano
Ronaldo. Les joueurs ont reçu le
message cinq sur cinq et promis
de tout faire pour dépasser la
déception capverdienne et se
relancer après une série de
contreperformances lors de
matchs amicaux.  Pour cette ren-

contre, Madjer compte effectuer
quelques changements  par rap-
port au dernier test face au Cap
Vert. 

Par ailleurs, la Fédération
algérienne de football (FAF) a
apporté son soutien au sélec-
tionneur national Rabah Madjer,
trois jours  après la défaite
concédée face au Cap Vert au
stade du 5-Juillet d'Alger, au
moment où «des voix non autori-
sées» se sont  élevées pour
réclamer son départ. «Le prési-
dent de la FAF et les membres du
Bureau fédéral dénoncent la
campagne d'acharnement
menée contre la personne du
sélectionneur national,  surtout à
la veille d'une rencontre amicale
aussi importante contre le
Portugal ce jeudi 7 juin à
Lisbonne», a écrit l'instance fédé-
rale dans un  communiqué
publié sur son site officiel.

M. M.

 L'attaquant du Real Madrid et star lusitanienne, Christiano
Ronaldo, sera bel et bien présent pour le match amical que disputera

le Portugal face aux Verts demain au stade la Luz de Lisbonne.

Ronaldo jouera face
aux Verts  

LE DÉFENSEUR international
rwandais, Emery Bayisenge,
devrait être la quatrième recrue
de l'USM Alger (Ligue 1 profes-
sionnelle de football), a annoncé
lundi le club algérois sur son site
officiel. Bayisenge qui évoluait au
Maroc, a passé lundi matin sa
visite médicale, alors que la
signature du contrat devait se
faire mardi (hier), souligne la
même source. Le joueur de 24
ans devrait être la 4e recrue des
Rouge et Noir qui ont enregistré
l'engagement de trois joueurs. Il
s'agit de l'attaquant international
espoir du CA Batna, Aymen
Mahious, du latéral gauche du
RC Kouba, Rayan Hais et du laté-
ral droit algéro-belge, Mohamed
Mezghrani. Par ailleurs, le
Bosnien Mesa Bazdarevic avait
donné son accord de principe
pour diriger la barre technique de
l'USM Alger, en remplacement de
Miloud Hamdi. Le nouvel entraî-
neur des Rouge et Noir sera
secondé dans ses fonctions par
le technicien français Stéphane
Gilli (43 ans) qu'il connaît très
bien pour avoir travaillé avec lui

pendant 15 ans. «Abdelhakim
Serrar et Mesa Bazdarevic ont
trouvé un accord sur toutes les
clauses du contrat qui sera d'une
durée de trois ans et un salaire
qui avoisine les 25,000 euros»,
avait déclaré à l'APS le chargé de
communication, Amine Tirmane.
La reprise des entraînements de
l'USM Alger en prévision de la
saison 2018-2019 est prévue
pour le 8 juin au stade Omar-
Hamadi (Bologhine), alors que la
date du stage de préparation en
Tunisie est avancée au 23 juin au
lieu du 28. L'USM Alger entamera
la nouvelle saison le 17 juillet pro-
chain par un déplacement à
Kigali pour affronter les Rwandais
de Rayons Sport en match
comptant pour la troisième jour-
née de la phase de poules de la
Coupe de la Confédération. A l'is-
sue de la deuxième journée de
compétition, les Usmistes trônent
en tête du groupe D avec 4
points devant les Kényans de
Gor Mahia (2 pts) et Rayons
Sport (2 pts). Les Young Africans
de Tanzanie ferment la marche (1
pt). 

USM Alger
Le Rwandais Bayisenge engagé   

LES SÉLECTIONS algé-
riennes de goal-ball  (messieurs
et dames) se sont inclinées lundi
soir lors de la 3e journée du
Championnat du monde-2018
qui se dispute dans la ville sué-
doise de Malmo. Chez les mes-
sieurs, les Algériens ont perdu
face au leader dela poule A,  la
Belgique, sur le score de 8-2.
Versés dans le groupe A du
Mondial de Malmo, les Verts,
champions  d'Afrique en titre,
seront opposés ensuite à la
Turquie et à la Chine  (mardi), à
la Suède (mercredi), puis à
l'Australie (jeudi). Au classement
provisoire, l'Algérie, avec une
victoire et deux défaites,  est 6e

avec 3 points, derrière la
Belgique (9 pts), la Suède (7
pts), la  Chine (6 pts), la Lituanie
(6 pts) et la Turquie (6 pts). Elle
devance   l'Argentine (1 pt) et
l'Australie (0 pt). Le groupe B est
composé des USA, du Brésil, du
Canada, de l'Allemagne, de

l'Iran, de l'Egypte, de la
République tchèque et du
Japon.  Chez les dames, l'équi-
pe nationale a perdu devant les
Etats-Unis par 4-2  pour le comp-
te du groupe D  avant d'affronter
la Grèce et la Chine, mercredi.
La sélection algérienne, pour sa
première participation à un
Mondial,  occupe l'ultime place
de son groupe avec un zéro
pointé (3 défaites en  autant de
matchs). Les quatre premiers à
l'issue du premier tour se quali-
fieront en quarts de  finale, que
ce soit en messieurs ou en
dames. Un match de goal-ball
se joue, selon la réglementation
internationale, en  deux périodes
de 20 minutes chacune, avec
une halte de 5 minutes. Chaque
équipe doit présenter sur le ter-
rain trois joueurs et trois rempla-
çants et  a le droit de faire autant
de changements qu'elle le veut
durant toute  la durée de la ren-
contre.   

I nès Ibbou, Amira Benaïssa et
les sœurs Hanine  et

Yassamine Boudjadi, les quatre
joueuses de tennis algériennes
engagées  dans le tournoi pro-
fessionnel «Hammamet Open»
qui se déroule du 2 au 10  juin
en Tunisie, connaissent depuis
lundi leurs adversaires au pre-
mier tour  du tableau final de
cette compétition.  Ibbou, clas-
sée tête de série N3, débutera
contre la Russe Anna Shepita,
au  moment où les sœurs
Hanine et Yassamine Boudjadi
seront respectivement  oppo-
sées à la Vénézuelienne Nadia
Echeverria et la Suisse Nicole
Gadient,  alors qu'Amira
Benaïssa sera appelée à défier
l'Italienne Federica Prati. Ibbou,
l'Algérienne la mieux classée sur
le plan mondial, a directement
intégré le tableau final de ce
tournoi, alors que ses compa-

triotes ont dû  passer par les
qualifications.  Hanine Boudjadi
a passé l'écueil de la
Panaméenne Rosaline Zafir
Chavez  Tello : 3-6, 7-6 (1), 6-4,
au moment où sa soeur
Yassamine a éprouvé un peu
moins de difficultés contre
l'Italienne Ilaria Sposetti, qu'elle a
sorti  (6-2, 6-3), tout comme cela
a été le cas pour Amira
Benaïssa, qui n'a pas  trop souf-
fert contre la jeune Suédoise
Julia Lovqvist (7-5, 6-0). Dotée
d'un prize-money de 15 000
USD, la compétition, qui se
déroule sur  les courts en terre
battue de la station balnéaire de
Hammameta drainé la  participa-
tion de certaines joueuses relati-
vement assez bien classées sur
le  plan mondial, notamment
l'Américaine Chiara Scholl (227e)
et la Belge  Tamaryn Hendler
(414e).  

Tennis / Circuit Pro-féminin - Tournoi Hammamet Open
Les Algériennes fixées sur leurs adversaires

Mondial-2018 de goal-ball (3e journée) 
L'Algérie battue en messieurs et dames

L ' entraîneur espagnol du
Paradou AC, Josep Maria

Noguès, a annoncé lundi sur
son compte twitter qu'il quittait le
club  algérois de Ligue 1 Mobilis
de football après deux ans aux
commandes de sa  barre tech-
nique.

«Avec l'expiration de mon
contrat avec Paradou, je dois
juste remercier  toute cette gran-
de famille pour les deux mer-
veilleuses années que nous

avons passées ensemble ici en
Algérie. Grands moments, bonne
chance à tous,  il est temps de
relever d'autres nouveaux défis,
de nouvelles sensations»,  a écrit
le technicien espagnol. 

Josep Maria Nogués avait
rejoint le PAC en juin 2016 pour
un contrat de  deux ans en rem-
placement de Chérif El-Ouazzani
Si Tahar. Durant sa première  sai-
son en Ligue 2, le technicien
catalan a réussi à faire accéder

l'équipe  parmi les grands de
l'élite. Cette saison, il a décroché
une 7e honorable  place pour un
promu. Avant de rejoindre  le
Paradou, il avait dirigé plusieurs
clubs espagnols de  deuxième
division entre Tarragone, Gérone
et l'équipe B du Betis Séville. La
direction du PAC n'a pas encore
désigné son successeur pour la
saison  prochaine qui débutera
le 10 août 2018.  

Paradou AC
Josep Maria Noguès sur le départ
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V o t r e  q u o t i d i e n  n a t i o n a l

Par Hocine Cherfa

D
urant les dix premiers
jours du ramadhan elle
a effectué 1 453 inter-
ventions au cours des-

quelles il a été enregistré 542
infractions. Les brigades de
contrôle de la DCP ont, à ce pro-
pos, dresser 514 PV et proposé
35 fermetures admiratives des
magasins. Ces statistiques ont
été rendues publiques récem-
ment sur radio Soummam par le
DCP Tria Lakhdar. Ainsi, 320
infractions sont liées, dit-il, au
volet des pratiques commer-
ciales. Elles sont dues, majoritai-
rement, au défaut d’affichage
des prix, au défaut de facturation
pour une valeur globale de plus
d’un million sept cent mille

dinars, aux prix illicites des pro-
duits soutenus et, pour quelques
cas, au défaut de registre du
commerce. Concernant le volet
protection des consommateurs
et répression des fraudes, les
222 infractions sont à classer,
pour la moitié, dans le défaut
d’hygiène et le reste dans les
expositions de produits
impropres à la consommation,
non-respect de la chaîne de froid
et de l’autocontrôle, a-t-il expli-
qué. Et d‘ajouter que le plus gros
des commerçants a été verbalisé
pour défaut d’affichage des prix,
et d’autres défauts de factura-
tion. De ces opérations de
contrôle, il a été saisi récemment
11 tonnes de produits impropres
à la consommation dont 7

tonnes de viande avariée à
Akbou avec le concours du
bureau d’hygiène communal de
la localité et 5 autres tonnes de
produits avariés saisis, dont 80 %
sont impropres à la consomma-
tion. Le DCP avait indiqué à un
confrère qu’un quota supplé-
mentaire de près de 22 % de
poudre de lait a été attribué à la
wilaya de Béjaïa afin de mettre fin
à la tension observée sur ce pro-
duit servi par les commerçants
de quelques communes limi-
trophes des wilayas de Bordj
Bou Arreridj, Bouira, Sétif et Jijel.
La wilaya de Béjaïa produisait
une moyenne de 180 000 litres
par jour et depuis le début du
mois de ramadhan, elle est pas-
sée à 220 000 litres, faut-il  noter
que la DCP a mobilisé quelque
120 brigades mobilisées renfer-
mant plus de 200 agents, dont
les sorties de contrôle sont,
notamment, axées sur le secteur
des fruits et légumes, des
viandes, de la pâtisserie-boulan-
gerie et la confiserie. S’agissant
de la vente de la viande, la direc-
tion du commerce a instruit les
commerçants de détail (bou-
chers) «à l’effet de séparer, dans
les différents présentoirs, la vian-
de fraîche locale de la viande
fraîche importée». Par ailleurs,
l’on déplore chez les jeûneurs les
excès d’achats et le gaspillage
de la nourriture, surtout le pain,
alors que la spéculation sur cer-
tains produits alimentaires frais
ou pas continue à être observée
au détriment du pouvoir d’achat
du consommateur. H. C.

Plus de 500 infractions recensées 
Durant les dix premiers jours du ramadhan à Béjaïa

 La direction du commerce et des prix de la wilaya de Béjaïa continue
de sévir en étroite collaboration avec les bureaux d'hygiène communale,

contre les commerçants indélicats dans le cadre de son programme
spécial Ramadhan.

Djalou@hotmail.com

D’ANCIENNES pièces de
monnaie remontant à la période
romaine, découvertes dans la
commune de Meghraoua (nord-
est de Médéa) ont été remises
récemment par la Gendarmerie
nationale au service du patrimoi-
ne de la direction de la culture,
a-t-on appris mardi auprès de
cette structure. «D’une valeur
historique avérée, ces pièces de
monnaie, en bronze, frappées à
l’effigie de l’empereur romain
Marcus Antonius Gordianus,
connu sous le nom de Gordien
Ier, qui a régné entre 238 et 244
de notre ère, ont permis la redé-
couverte d’un ancien site histo-
rique, en l’occurrence un ancien

fortin militaire, datant de la même
période, découvert, à la fin du
19e siècle au village de Souair,
commune de Maghraoua, par
l’archéologue français Stephan
Gsell, spécialiste de l’Afrique
romaine», a indiqué Ahmed
Merbouche, chef de service du
patrimoine. Ces pièces de mon-
naie vont être transférées au
Musée régional des arts et des
traditions populaires de Médéa,
en vue de leur préservation,
alors que des mesures de pro-
tection du fortin de «Souair»
seront engagées, dans les pro-
chains jours, a ajouté la même
source.

L. M. 

Découverte d'anciennes 
pièces de monnaie romaines

Meghraoua (Médéa)

L’ANCIEN journaliste
égyptien, Ahmed Saïd, fonda-
teur de la chaîne de radio
Sawt Al Arab est décédé à
l’âge de 93 ans au Caire, ont
rapporté mardi des médias
égyptiens, qui ont rappelé le
parcours atypique d’un pion-
nier de la presse radiopho-
nique, entamé en 1953.  

Ahmed Saïd, qui faisait, à
travers Sawt Al Arabe l’écho
des mouvements de libéra-
tion dont le combat mené à
l’époque par le Front de libé-
ration nationale (FLN) pour
l’indépendance de l’Algérie, a
marqué de son empreinte
l’histoire de la presse égyp-
tienne et arabe, en œuvrant
pour l’amélioration de l’exerci-
ce du métier et l’enrichisse-
ment des programmes desti-
nés au public en Egypte et à
travers le monde, notamment
arabe. 

Le défunt avait affirmé que
la retransmission par sa
propre voix de la déclaration
du 1er novembre 1954 sur les
ondes de cette radio et l’envoi
de la première cargaison
d’armes destinées aux com-
battants algériens, étaient les
faits les plus marquants dans
sa vie professionnelle. 

Cet ancien journaliste avait
également indiqué avoir
gardé une copie de cette
déclaration pendant trois

jours avant sa retransmission
dans la nuit du 1er novembre
1954.

«C’était l’un des moments
forts dans ma vie profession-
nelle». Il a rappelé à cette
occasion que la radio «Sawt
el arab» avait interrompu ses
programmes dans la nuit du
1er novembre 1954 pour diffu-
ser durant 24 heures la décla-
ration de la révolution, des
chants patriotiques algériens
et les informations sur les
opérations des moudjahidine.

L. M.

Décès de l'ancien journaliste 
égyptien Ahmed Saïd

Fondateur de la chaîne de radio Sawt Al Arab

Accident de la circulation
Deux morts près d’Aflou 

DEUX personnes sont mortes dans un accident de la route sur-
venu mardi sur la RN-1A, à hauteur du village de Chekkala, près
d’Aflou (Laghouat), a-t-on appris auprès de la Protection civile. Une
collision entre un camion et une motocyclette a causé la mort sur
le coup de deux personnes (24 et 26 ans), dont les corps ont été
déposés à la morgue de l’établissement public hospitalier
Abdelkader-Bedjerra d’Aflou. Les services de la Gendarmerie natio-
nale ont ouvert une enquête pour déterminer les circonstances
exactes de l’accident. M. L.

LES EXAMENS de la 2e

année du baccalauréat ont com-
mencé ce mardi dans les diffé-
rents lycées marocains et les
sujets des épreuves ont déjà
fuité, quelques minutes seule-
ment après leur distribution en
classe, rapporte la presse locale.
Ainsi, juste quelques minutes
après la distribution des sujets
des examens, des copies des
sujets de physique-chimie et
d’arabe ont été publiées sur les
réseaux sociaux et sur des sites
bien connus des candidats. Les
pirates ont pris le soin de publier
aussi les corrigés sur les réseaux
sociaux. Une source du ministè-
re marocain de l’Enseignement

supérieur, citée par la presse
locale, a indiqué qu’«un groupe
de candidats a diffusé des
copies des sujets sur les réseaux
sociaux», ajoutant que «les auto-
rités qui suivent de près les exa-
mens ont réussi à inculper plu-
sieurs suspects dans la mati-
née». La même source a souli-
gné que les mis en cause qui ont
mis en ligne les épreuves du
baccalauréat seront présentés
devant des conseils de discipline
pour déterminer les procédures
judiciaires qui seront entamées à
leur encontre. Plus de 21 per-
sonnes suspectées de fraude et
de fuites de sujets ont été arrê-
tées cette année au Maroc, selon

la même source. De son côté, le
ministère de l’Education maro-
cain a démenti, dans un commu-
niqué repris par la presse locale,
ces informations reliées par des
sites électroniques, sur des
fuites des épreuves lors du pre-
mier jour des examens. «Il s’agit
de photos de certaines épreuves
prises dans les salles d’examens
par certains candidats après le
début des examens», affirme le
ministère dans son communi-
qué, ajoutant que «ces photos
ont été délibérément diffusées
sur les réseaux sociaux pour
induire en erreur l’opinion
publique concernant la fuite des
sujets d’examens». R. M.  

Des sujets des examens «fuités» sur les réseaux sociaux
Baccalauréat au Maroc


